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DU MONDE 


LE TEMPS 
QU'IL FERA 


AUJOURD'HUI : 


Temps couvert, quelques 
éclaircies l'après-midi. Vent 


DERNIÈRE 


du nord faible. Température 
soms changement. 


eee D 


neige. Vent du sud faible. | 
Température maxima sta- | 
tionnarre l 


GAULLE QUITTE PARIS 


Thorez, candidat des communistes 


qui revendiquent la présidence du gouvernement 


Les socialistes restent fidèles 
à la formule tripartite 
Le M. R.P. se réserve 


OMME il est de tradition en cas de crise ministérielle, les travaux de l’Assemblée se trouvent suspendus. 
C Les ministres se bornent à expédier les affaires courantes et les interpellations sur le ravitaillement qui 
devaient occuper les séances de demai! 

ment qui n'existe plus. 

Selon la Constitution provisoire, il appartiendra à l’Assemblée de désigner le nouveau président du 
Gouvernement. 

Quoique la Conférence des Présidents ne doive fixer que cet après-midi, à 17 heures, la date de la convo- 
cation de la Constituante, il est à peu près certain que celle-ci se réunira demain pour entendre lecture de la 
lettre de démission du général de Gaulle. 

Mais il est moins sûr qu’elle puisse, le jour même, procéder à la désignation de son successeur . 


— $h, 90, Prenèn du M.R.P. composée de 
| MM. Francisque Gay, Lecourt, Colin et Letourneau, ren 


LE TEXTE | es se n 


et de jeudi « tombent », puisqu'elles s’adre: 


nt 


un gouverne- 


réunion : une délégati 


de la lettre de démission | “= [LE GÉNÉRAL | 
sara A Got "prtom as Ta nant AYSER Bie ea taeran te Suea |DE GAULLE 


stes et communistes 


Monsieur le Président, 


est reportée à 
Je vous serais reconnaissant de bien vouloir faire connaitre a 


S'EN VA... 


vAsembiée Nationale Constituante, Que Jo me demata de mes Jonchoni | „egy NOUS avons fait connaitre au buz RSR 
de Président du Gouvernement provisoire de la République | notre réunion, que nous reventiquions | [) 
Depuig le jour mime où ai assuma 1e charos de diriger lepays, | POUS réunion. que nous revenui estination inconnue | 
tâche devait prendre fin lorsque serait réunie la représentation nationale R m 'ontrairement à ce qui avoit 
rtis politiques se trouveraient ainsi en mesure d'assumer Certains parlent d'une nouvelle |été annoncé samedi et en rai- 
demeurer à ta té Diner Blum où Vincent Aurio ei | 109 de sa démission, le générol 
fois, pour | en dernier ressort, d'un cabinet Félix de julle, désis 
FE gr TE Gouin ae vd 
-oe Pentre part, le Franee, auros G'UNRONIA n'est plus en Creme En Le mp AR PE de garder une complète neutra- | 


binaison présidée par un technicien 
qui serait M. Pleven. 


, maintes souffrances pèsent encore sur le 
graves problèmes demeurent. Mais la vie même | 


lité au cou 
des partis, a renoncé 


suree, L'activité mique se MM. Vincent Auriol et 
| s 7 pris pi 11 h. 40. Francisque Gay confè- | dé ion radiodi 
| z publique eur ent avec M. Bidault au Quai d'Orsay. | Levide et le silence régnaient 
udes qul subsist fermer, On apprend que M. Pleven, ministe | ee matin, rue Soint-Déndalqun, 
e Rhin, nous ns au premier rang à l'organisation ds Hans. Den tin à Mills où ir 
| du monde, et Paris que doit se réunir, au prin- 1° enmenec avec le gonerai de |©ù le général de Gaulle n'a pas 
temps, la vremiére conférence de la paix Gaulle fait son apparition. 


En me retirant, J'erprime le Dœu profondément sincère que le | $ £ aro ann EEN 
rnement qui succédera à celui que f'ai eu l'honneur de diriger il 
dans la tâche qui reste à accomplir pour assurer definitivement Les communistes récla- | jsmissionnaire se propose d'ail. 


lea dettes da pau + 
Voutles oprézr. Monsieur le Président, l'assurance de ma haute | ment le pouvoir pour 


considération. | Thorez et un gouver- 


nement bipartite... 
12 h. 30. Le bureau politique du 


parti communiste s'est 
réuni à 11 heures. Un communiqué 
officiel stipule que les entrevues de- 
mandées par lui au M.R.P. et au parti 


| leurs, de quitter Paris dans la 
|iournée d'aujourd'hui pour une 
| destination qui m'est pós connu 


Charles ve Gave. 


LA RÉPONSE 
de M. Félix Gouin “55:77 


Voici la réponse adresée par M. Gouin. au général de Gaulle former «de la décision du comité 

central du parti communiste de re- 

nn Dog cn ee vendiquer pour le secrétaire général 

du parti communiste. Maurice Thorez. 

la présidence du nouveau gouverne- 
ment ». 


Monsieur le Président, 

J'ai l'honneur de vous accuser réception de la lettre par laquelle 
vous me demandez de faire connaître à l'Assemblée Nationale Consti- | 
tuante que vous vous démettez de vos fonctions de Président du Gou- | 
ernement provisoire de la République. z 

Conformément à vos désirs, cette communication sera faite à l'Assem- 
blée, au cours de sa plus prochaine séance. 

Les représentants de la Nation connaissent trop les hauts sentiments 
de dignité et de désintéressement qui inspirent chacun de vos actes | 
pour ne pas s'incliner devant les impérieuses raisons qui ont dicté votre 
détermination. Ils n'en regretteront pas moins de ne plus voir les desti- 
nées du pays conduites par l'homme qui n'avait cessé d'avoir leur pleine | 
confiance 3 

L'Assemblée, yen suis assuré, aurait souhaité voir achever les | 
lourdes tâches qui nous incombent encore, par le Grand Français qui 
s'était levé au jour sombre de l'Armistice et qui avait conduit la patrie 
à la Libération victorieuse. Au moment où vous abandonnez, volontai- 


et les socialistes pour 
eux sur une base tri- 
partite 


44 h. Le comité directeur du parti 
socialiste s'en tient à la for- 
mule tripartite. Réuni sous la prési- 
dence de M. Eugène Thomas, ministi 
des P.T.T.. ii demande « aux partis 
et aux hommes de faire preuve d'ab- 


rement, les hautes fonctions dont vous avait investi la représentation négation, de courage et de concorde 
nationale, je suis certain d'être l'interprète de celle-ci en vous assurant pour résoudre les difficultés qua 

au de se gratitude et de la reconnaissance du pays i ul arih. To. DAA 

illez croire, Monsieur le Président, à ma très haute considération venant Le pani GAM 

Félix Goum t à assurer, solidairement 


avec le parti communiste et le Mou- 
vement Républicain populaire, la plus 
large responsabilité » 


Première répercussion 1 s'offre, donc, lui aussi. à prendre 


r 0 a présidence du Gouvernement 
de la crise française Le MRP "3e riene 


De son côté, la commission exécu- 
tive du M.R.P. publie un communi- 
qué rendant hommage à la personne 


Peu d'échanges 
à la Bourse 


où la baisse s'ac- 
centue en clôture 


La Bourse a accueilli avee stupeur 
le départ du Chef du Gouvernement 
provisoire, La baisse est à peu près 
générale, Elle a atteint de larges pro- 
portions dans certains cas. C'est ainsi 
que. dès l'ouverture, la Banque de 
Paris perd 100 francs. le Suez 2.000 
francs. la De Beers 500 francs. la Ca- 


nadian Pacific 100 francs, les Pro- 
duits Chimiques de 100 à 150 francs 
Les Rentes françaises maintiennent 
à peu pres leur position malgré de 
fortes ventes absorbées par les caisses. 
Les premières réactions du marché 


DE L'O.N.U. 


seil de sécurit 


pouvoir. 


émanent essentiellement de la clien- + Un programme aussi important 
que celui qui attend le Conseil, no- 
tamment l'examen de la question ira- 
nienne et le choix du secrétaire gé- 
l] doit nécessairement être remis 
jusqu à ce qu'un nouveau gouverne- 
ment français ait été créé et qu'un 
nouveau ministre des Affaires étran 


tele de Paris et des milieux profes- 
sionnels. la province n'ayant pas eu 
la possibilité matérielle d'intervenir. 
Les écnanges n'ont porté que sur des nè: 
petites quantités de titres et, dans 
de nombreux cas, les offres n'ont pu 
être absorbees que partiellement. En 
ciôture, la baisse s'est accentuée. 


gères soit nommé. » 


Quelques ‘jour: 
première heures de ia m. 
tinée, ont répandu la nou- 
velle dans le P: 


spéci 
le 
s'éparpilient sur 
vard comme des volées de 
Pigeon 
Midi approche et i 
meur monte. Autour de “a 
Bourse, les commis se grou- 
pent plus tôt que de coutu- 
commentant fièvreuse- 
ment l'événement. Dans 
bureaux, le travail matinai 
s'achève en brouhaha de 


et somnolent. Le mé- 
tro l'a répétée de station en 
station. m 


4 et à l'œuvre du général de Gaulle et 
DE SÉCURITÉ Ses ce nome 


SERA AJOURNÉ 


LONDRES, 21 janvier. — « Le pre- 
mjer résultat de la crise française sera 
probablement l'ajournement du Con 
M. Massigli, ambas- 
sadeur de France, pourrait naturelle- 
ment continuer à représenter offi 
ciellement son pays à la table du Con 
seil, mais aucune décision importante 
ne pourrait être prise sans le consen. 
tement du gouvernement français au 


contreverses. Midi. Les hur- 
lements di 


crieurs ont 
r fièvre aux 


sent. L'une d'elle 
toutes les bouches 4 


— Alors, qui ? 
Et ceux que nous q 
s  tionnons dans la rue, au ha 
sard des rencontres, nous 
répondent à 


ES ses lacunes, réalisée par le Gou- 
vernement formé le 23 novembre », et, 

sant état de ses conversations de la 
matinée avec les représentants du 
parti communiste et du parti socia- 
liste, il se borne à déclarer : e Ces 
conversations se poursuivent. » 

M. Bidault avait été délégué pour 
faire connaitre le point de vue du 
parti à M. Thorez. 


14 h. 55. M. Francisque Gay 
traverse les couloirs 
la réunion Bidault- 


(De notre correspondant 
particulier) 


pour se rendre 
Thorez. 
— Croyez-vous encore à la possi- 
bilité d'un gouvernement tripartite ? 
— Oui. répond-il. 


15 heures. M. Pierre Bloch si- 

gnale que les fédé- 
rations S.F.LO. de l'Aisne et du Rhô- deias 
ne ont voté un blåme à M. Vincent 
Auriol. pour sa politique gouverne- 
mentale, et ont demandé le retrait 
des ministres socialistes. C'est la pre- 
mière manifestation des divergences 
socialistes qui s'étaient manifestées 
avant la crise. 


LONDRES, 21 janvie 


général de 


décidé que le meilleur service qı 
puisse maintenant rendre à 
est de se retirer. Mai 
France seront convaine 
encore besoi 

D: 


Un lieutenant-co- 
lonel d'aviation ba 


« Quel général ?... Je ne « C'est très inquiétant, ça 
sais rien, > va faire du vilain, » 


M. G. B. 
domicilié à Paris, XIV, 
agent d'assurances. 
« Le général a perdu son 
prestige. 1} n'aurait pas dû 
aller se reposer à Antibes 


M. CASEAU 


7, rue Saint-Luc, cuisi- 
cafés, aux 

la rue. 
‘entrecroi- 


dan M. FREGE 


commis d'agent de chan- 
ge. 41. Bd des Batignolles. 
« C'était un peu prévu. 
J'ai peur que la gauche en. 
vahisse un peu trop bruta- 
lement je pouvoir, » 


Londres : “On aura 
encore besoin de lui” 


aulle peut avoir 


éditorial intitulé : « De 
en va » le « Daily Mail » 


UN FAUTEUIL VIDE.. 
UN BUREAU DÉSERT | 


Depuis ce matin, le silence 
règne, rue Saint-Dominique, 
dans ce bureau désert qui 
fut, depuis la Libération, 
celui du général de Gaulle. 


Les premières éditions des journaux sont enlevées par les travailleurs matinaux 


Surprise générale à l'étranger 


elle que le général de ractères, par les journaux de 
démission, pro- matin. 

ne une’ émo- 

qu'en France. 

de cette généra- 

tion, il person: toujours la France 

combattante — il restera l'homme 

par-dessus tout a sauvé l'âme de 

pays 


Washington : Ce n’est 
pas un mouvement d'im- 
patience 


WASHINGTON, 21 janvier, — La dé- 
mission du général de Gauile est an- 
noncée en première page, en gros ca- 


crise éclate avee Ia démiss 
néral de 
Herald » annonce sur trois € 


à la suite 
crédits mi 
cherchent 


le pouvoir » 


éral et consacrent pi 
sieurs colonnes dans leurs pages 


Cependan 
commentant 1 
York Times », écrit : 


alors que le ravitaillement fatale. Tout va mal dans ce 


Le « New York Times » lui consa- 
ere deux colonnes sous le titre : « La 

n du gé- 
aulle ». Le « New York 


« Le général de Gawile démissionne 
á relatif aux 


inté- 
ri eures à la crise du Gouvernement. 
me Anne Mae Cormick, 

énement dans le « New 


» Les événements qui ont provoqué 
le départ du général de Gaulle sont en 


Une démission inattendue 


“de ne suis pas un homme 
de parti. Je ne veux pas en 


devenir un ” 


dit de Gaulle à ses ministres 


par Georges GARREAU 


E général de Gaulle est démissionnaire. Le coup de 
tonnerre a éclaté hier matin aux environs de mi- 

di, à la surprise générale, 
Les ministres, qu 
téléphone, en restèr tout pant 
rait dire que e de te 


ivoqués par 
. Certes, on ne sau- 
ta dans un ciel se- 
pu prévoir que l'orage était aussi 


nerre 


rein, mais nul naur. 
proche. 


Le général de Gaulle n'a pas laissé l'ennemi concentrer ses troupes 
disparates pour l'attaque. 11 a pris l'offensive, ou plus exactement, il s'est 
écarté du champ de bataille, laissant ses adversaires dans le vide. 

Dès rue Saint-Dominique, le Chef du Gous 
vernement tint à ses collaborateurs les propos suivants : 

- Au lendemain des élections dernières, en € 


€ inant les résultats, 
j'avais considéré que ma tàche était terminée et j'ai remis mes pouvoirs 
l'Assemblée, C 


ent et, à l'unanimité, m'a chargé 
de former un 


tionale. Je me 
succès n'était age | 
si cette un était réelle 
et s'affirmait dans 
pays comme à l'Assemblé 
igé de constater que 
condition n'est pas remplie, 


La défense 
lutte des partis a repris et de Luchaire 
it de plus en plus vive, Or, 


H n 

eux vas y être mêlé de xe) BETZ 
e de parti et je! À 21 71 
n. s 

s, H est inutile qu 


Et le commissaire du 


plus longtemps dans . 
ve possible. J'ai tenu à| gouvernement stigma- 
vous informer que je vais remettre 


ma démiss au président 
l'Assemblée Constituante, M. V 
cent Auriol assurera l'intérim j 


qu'à ce que l'Assemblée ait dési-| Luchaire. interrogatoire. 
mon successeur, Je tiens à 


ndre hommage au loyal concours! ç 7- Luchoire, Jean, Gabri 
que vous m'avez accordé les uns| Sienne (ital 
et les autres, et je vous en remer-| La voix insiste sur ce de 
cie. Veuillez considérer, cette fois.| mot : on sait qu'auprès des Améri- 


tise ce témoignage 


Première audience du proci 


ma démission comme irrévocable.| Coins qui l'arrétaient sur le terri- 
se ieus t pelt imnrrditement donne | toire italien, ce François malgré h 
de ses collaborateurs. 11 revendiqua désespérément la natio- 


cela si simplement, avec une nalité italienne « de fait et de 


flévatiap de pensée que l'instant | Cœur » et qu'il prétend imposer à 
Ts collègues qu'ils « venaient de | la Cour de justice le témoignage de 
vivre une minute pleine de gran-| l'espion Abetz pour qu'il soit bien 
0 entendu qu'il était Boche avant les 
Le Chef du € Boches, sinon de fait? du moins 
Join sur la pou euiliy d'intention ot do tout cœur. 
urs en commun Ce ition, dès l'appel des 
æ pour s'accomm témoin: dit Abetz est tête de 


gênant. Les socialistes x Va susciter l'intervention émue 
qu'ils conservaient leurs faveurs mmissaire du | Gouvernement. 
avouérent qu'ils la souhaitaient le da, rir dl VA 
sans se dissimuler qu'elle leu e solennelle protestation : si 

paraissait de plus en plus diffi féfense persiste à entendre ce témoin, 


Quant aux M.RP. ils paraissatent| je donnerai l'ordre qu'il soit extrait 
assez disposés à se retirer sur la mo prison et amené ici. Il faudra done 
tagne. que 


Les raisons ) 
de la crise 


A la fin de l'après-midi on appre 
ait que le général de Gaulle à 

rendre sa décision officielle par 

message à M. Félix Guin, présiden 
de l'Assemblée Con: te, un mes- 
sage plein de sérénité et n'ouvrant la 
porte à aucune polémique Lef 


+ pas si petit : 
(Suite en page 2.) t l'incident Floriot 


attril 


De toute façon, on ne peut 
r cette décision uniquement à 


un mouvement d'impatience. » 


Bruxelles : “ Enormes 
répercussions à l’étran- 


publiée sans commen 

Journaux belges de 

Le Quotidien 
observer qu'on 
cette décision et 


nelle sur des pièces 
cru devoir joindre 
s l'instruction close 
tabl 

etire pour en délibérer 
e ndre au fond, comme de 
n entendu. 


La grève del'acier 
a éclaté 
aux Etats-Unis 


NEW-YORK. 
800.000 
ess le 


le qui se soit pro- 
Unis. En effet, 


ent aujourd'hui 
ns d'ouvriers amé- 


pi 
ricains. 


UVELLE 


s'en va parce qu'ii n'y a pas politique de prestige au 1 i 
marchait si mal. C'est à ce pays. On a l'impression d'Union, > apar Ge taire une poitique du be brigadier 
moment-là qu'il devait res- Gun” enlisement. Les gene Beersteak. “On LABORIE 


ter, » sont las. » 


M. GERBIER M. ROUSSEAU % e du jChateen, aà la basn o 
Re L ueil-Malmaison 
fonctionnaire retraité des chemisier, 5 allée du „fdal éte très surpris, 1 Mile Pierrette VIL- 
~ a N fi = it le plus capable pour 

« Je ne fais pas de poli- Taillis, à Plessis-Robin- e= LAUME 
NEE a R Pons rontéeanter noua; de anne 
Plus faire. Je ne pense rien « Le général de Gaulle ne « J'aim 
de spécial de cette brusque devrait pas quitter la pré. M. ALEXANDRE Pourquoi 
démission. Elle me sidence .du gouvernement. 


fâcheuse, mais el 


Certainement, cet homme 


menuisier. 
« On a voulu faire une 


M. Paul RENARD 


tête, > 


perdu un 
an. Tout est à reprendre à 


bien de Gaulle 
en va-t-il? La 
politique devient un casse- 


des gardiens de la paix. 

« J'al été très surpris. 
Dans l'absence des motifs, 
je ne peux me prononcer, » 


Capitaine médecin 
ROBERT 


« C'est catastrophi q u e. 
J'espère générai 
Viendr. décision. » 


U fait, si au lieu’ de parler 
de la compatibilité, comme 
vous dites, j'écrivais quelques 


— Je voudrais bien le savoir ! 
souffrant d'un 
de tête et d'un refroidissement d'es- 
tomac, elle est au fond de son lit 
et ne veut voir personne, sinon Wil- 
liam, son fidèle serviteur, qui. 
temps à autre, lui apporte du raisin 


pour 
Ju Pauvre | tady Saint-Columb 


—.Fiévreuse, 


Iité occupe ses pensées ! 
— Elle n'y songe pas. 
C'est une femme pon- 


qui a Jui la vie 
jé qu'elle menait à En bas. dans l'entre- 
Fumdres pour viere dans pont 

domaine de Navron, taient apercus du chan- 


hauts-de-chausses et a 
ler jouer au détrousseur 
de grands chemins ? 


Parce qu'elle sen- 
tait qu'elle gâchait sa 


— C'est donc pour ce- 
da qu'elle a cherché à 


part 
ee Pr 


— Mais, si lady 
Columb s'agite fiévreu- 
sement et gémit sur son 
passé, qui peut bien être cette femme, 
assise là, sur le pont, près de moi 

— C'est votre mousse. 
humble membre de votre équipage. 

— Ce mouse a un appétit féroce, 
fl me semble. N'a-t-il 
tout Je fromage et les irois quarts 


— Je suis navrée | Je croyais que 
vous aviez fini 

I lui sourit, mals elle détourna 
de crainte qu'il ne sui 
ion et la jugeñt se: 


rit son expre: 
: Dona le savai 


suelle. Elle l'était. 
mais elle n'en avait cure 
sec, il vida sa pipe sur le pont. 
— Cela vous amuserait-il de pi- 
loter un moment le bateau ? dit-il 
Elle le regarda 
— Vraiment, vous le permettriez ? 
s'écria-t-elle. Vous croyez que je ne 
le_terals pas chavirer ? 
sur ses pieds. 
Y'entraina vers le timonier, auquel il 
dit quelques mots. 
— Que dois-je faire ? demanda 


a. 

— Tenei: les’ raÿoné 
ainsi, avec vos deux mains, 
sez pas dévier le bateau 
prèner trop de champ, la grande mi 


ur le dos de voire crâne ? 


it faut toujours que 


yous le sentiez 


X Faliavous ici, sur 
o 


sur les à cheveux ébourittés, 


fes du mariage duc un pirate ? 
de rire. Levant les mains, elle essaya 


boucles, les-fixa derrière ses oreilles 


lady Šaint-Columbetl.ce moment ?, demanda- 


Dona ingsta à la barre. Bientôt 
sous ses mains, elle perçut le fré 
missement du bateau, les mouve 


ments de sa coque vivante, se sou 


levant et Le pienament à travers les lon 
gues lames. Le vent sifflait dans le 
gréement FC puca tandis => 

les petite s triangulaires, au 
si à sus, d'elle, bourdon- 
SẸ naient, que la -grande 


j ine tirait 
RESUME (e misaine tirait, sur ses 


cordages et 
comme un être 


hommes s'é- 


» f gement de timonier : 


Dot aseos Se donnant des coups 


pirate La Monsttes ywi de coude, :ils se mon- 
i 


wne eri- | traient Dona du doigt, 
propriété. [iui ‘souriaient, sapos- 


Le eupitajme eai M5 trophaient en ce patois 
A Fia ne com- valt comprendre, cepen- 
partaitrment. dant que leur capital 


breton qu'elle ne pou- 


ne. debout à eté d'elle 
mains enfoncées 
R fidans es poches de sa 
Fr ue f'iongue redingote, Jes 
lèvres froncées, siffio- 
tait et scrutait du re- 

gard ‘les vagues. 
En tout cas, voilà quelque chose 
que mon mousse sait faire d'ins 
inct, dit-il, après un long moment 


de silence." y 


Quoi ? demanda t-elle, les che 
veux chassés sur son visage. 
— Piloter un batea! 
Et, rieur, il s'en al 
seule avec « La Mouette 
Pendant une heure, D: 


la laissant 


mes avee le 
neuf. Mais. finalement, sentant la 
fatigue envahir ses bras, elle se re 
tourna et guresa un rej 

monier qui, debout derr 
l'observall, le visage épanoui. 11 
s'avança aussitôt et lui reprit la roue 
du gouvernail, Descendant dans la 
cabine du maitre, elle s'étendit s 


sa couchette et s'endormit 


Ouvrant june fois les yeux, elle le 
e e pencher vers la carie 
étalée sur la table, griffonner des 


enleuls. Sans doute se rendormit 


elle, car, lorsqu'elle se réveilla, le 
cabine était de nouveau vide. Elle 
se leva, s'étira, monta sur le pont 
assez honteuse de sentir qu'elle re 
commençait à avoir faim 

I aitsept henres. Le bateau 
çait en direction de la côte : le 
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